
 Jfîu  MttflOCIll, 
« une odkile pour les 

I ^ M toot DM Mf«*.  EU* 
^' iMMM tfi nîpf'' n*^ 

H JDMHii du nom àa. U. Qt- 
fc M. QWTMI, BiArttoïït flCTtn 99 

- Vùlf.; élwlion »4 viciée ! 
n'appflln-v)MB   |MS G*rault4li- 

— F«it«^l« ruf^ller ! 

. - Tu de eanaiUea I 
f MW 4B MfMM 4oMH (M TV- 

rwlIMiU ; BriMOQ, SU : Pélix f BQ. 
I { WjMMfc-HowHwu, lU Au deuuÈ. 
iv, FABI J^aiire fui élu ptA^voix 

. Vivtaoi prutevta vèhéineatain«nt, au 
I ékcUura üe Uinuau et de Gérault- 
' .eoWre l'*victîon de CM àtvx dèpu- 

i BéuJice sactn-vit daoâ >e tumulte. 
t de M LoirfMt, t« 18 février I8M, 

loe affair« Dreyfui, lut UB-? .'■tt* en- 
î rtoublicauw ci le) mud^r^ aiHtdrejr- 
b. ClDCKtent If [ihij lypiq'j.* rul,avant 
'^    '1 1>   demisvMi <lü iini^idiuit du 

te. U  Louis BdnhL.iL dit 
I^W one te y'Op^ »v«il clécwé de 
r M. Hftoc. A fa liiflf d« l'A»- 

Verwilie«, M. IVr^wléde «lait 
J i la tribeno pour cnrlef. U «s lui «r> 
pyâT le« hut^sien». M   Loubet fut Mu, 
'—'~t toar, P«r its vuk, cualn î;9 à 

, n à M.   CavBitfnuc   et 10 Ai M, 

de   M. Fâlliôrcs, le 11 i««VKr 
far 449 voix ooetn 173 k U  Düuiu<:r, 

F Msw sans lAchîenia. 
^ant donné le m>inbre des candulatà on 

ir) Cuiigrts, tdi prévoft iiuTl y [U ra, 
du 17 janvier pnx^nw, dû OMIIIU 
de irrutin, p«>(jt-âtre truis Eu ef- 

t'tUcliQii prèHduntiélle *.-*[ suauiufc 4 la 
 M rèue am le» (lecUuna académiques. 

I CMM«! Z de IH loi du ?5 février i87^ dU que 
rfcydaidenl dt; lu H^i^ Jbliqueâst élu kla inti- 
I Jinlé de« »uflragos Oo sc-rutioc duoc jiu- 
"^^"^ ee qu'un candidat ait obtenu U moiLié 

un dea euffragua dei votants. 
/. BARBtSK. 

l Vn Inclàûnt entré »ociailstet 
UQ incideat ae^ez vif s'est produit, dit la 

' ' t é$ Toulouse, àana les coak>:rB uik- 
■ da la Cl>aini>re, eiitio M. JtiurÈu ai M. 

t. CeKii-ci full c*Miipa£iM; jKHirM.l'uiiua, 
. iaarte, V" "*^ i>évélé un rhaud parle 
a da hi. PoincAré. I^ im reprt»cbait. Lu dts- 
_.;  I i'anveiiHiutnt, M. Jaurôa repncha ti 
l BarMie de faire »ubv^U>tniK*r le juuniMl 

ialîate Le Popuiatre du Midi par M. l'K.-r- 
I m Lar')y-Beauli<.u   M   Bartbe répbqua qun 
I Mtail M   Ja.irts qui ébil d'arcjrd avec le 
t MMité progreeawle de l'HJrduil puisqu'il al- 
'  ÏÏS v.'U'i   .iiiurii'.' lui, pj'ir M   HoLuuari-   W. 

BarUii' Aj < lia qu'il votera pour M. Panis, 
paiT''   !     i triait le candidat (o phjs ftvnnc* 
•Il p.iiiii   I.   vue j'oci-il.  M. Jnurù», de pluj 

j ai plus irn\i, rtpltqu«    u Dtiiw CM c-.Hidi- 
i HiH, il iK me ï-oatt- plua lu* (]uiUor le par- 

H «ociajMh.' ». 
JtYideiiHnetit. )c propos de M. Jaurèe n'cet 

S'on acCL-s de inaüVcU!k> humeur dont il 
reniait rion. aofis doute, uiie tii'uro aprâ«. 

'KACn (**t pai n^oma rmî quo lea imiliéâ 
jMt   diM6és     f.c4 gvesdiâtrs   mflnifc6<''Jil 

l %ÊÊq\i'tci l'intMilioîi de voter pour M   Piiiti«. 
f «M >MinM«r3tee paraj^s^sit n<x{um ä M. l'oin- 

", Mflie li fft.it sattandre prùci*ément (i 
a de cet!« divi.-<>nn, h v.nr M Jdurfes en- 
»ndre une wn^fngne ouverte an faveur 

l'prtaldeni du Oneeii.  «  
MM. Ribot et Poincaré 
M^ « Tentps » publie la no!e »uivante : 

• «von« TU M Ribot qui oou.s » caa- 
_« aon entretien dhwr avec M, Pwn- 

i a'Mé d'une pflrtaite corduUilé 
a Bren df« t^u^slKiiM d'int^r^t féitérnl ont 

Wk roue a-trrl.dit, aborctw« d&ns cett« con- i 
MAatton. Il na pM éié q\twUnii. cepen-' 
kM, de ce aue pouj-pajenl iHire évenUw>lle- 
iMIit l'un et rwitre deâ deux carKiid.ilA apr^ 

[.-Ivpfeiiriier tour de »crulin au Cotigrès du 17 

LES RETRAITES 
DËSMNECRS 

Après uae réunioa du 
comité des HooiUères 

tun liw à AiTM 
• javkf 1918 

Ncs laetfurs sawnt «uo les Oouuagnl 
houillères âv Nord et au Pfts-de-Calais, eu 
réponse a uiie hiltre de la Kt^dcration Ui'gio- 
nake ^eiriAndiint prurogstion pure el »iniple 
de Ui Ciiiivwitioii di'H retraites, n'>t)Oiidirent 
par riiit*!m>tHluurt' de M. Keumaux, tlirec- 
wur général dM Mine« d« Lens, que \m 
Conipagnifts étuient décidée« A accorder di^ 
VKwvaUea majoraliotis taaipi>r«traa de re- 
traitât aiu eofrfilMMis (fie chMone ferait 
connaître 

M, Lampndin, président de la FMi^ration 
Pegiofialf. écnvil pour sollicitfp une entre- 
vue «x>llecliv« entre Matron« at ouvrier«. 

A ceUe deannde, M. Raunau, conne 
•uile à la rtuUon de Douai, riant te lui i«- 
priidre comme «uit ; 

« Lena, le^ di-cembre 1912, 
» A Monsieur Lamendin. l^éeident da 

de la Fédération   RègioBaU    de« 
Mineurs   du   Nord et du Pns-de- 
Catab. 

I' P.ir votre lettre du 17 courant, vou* me 
(aitee part du dèur «ipriroé bar les   d>'l6- 
tt\>é» à-s IroiB Syndicale du Nord, d'Anzin 
«t du Paa-de <Jtiai«, de se rencontmr avec 
tes dcle^uéb d-a ('»uipagnies hriuill^res datui 
le but "' d'examtner en citmniiin dune façon 
générale et precise 1«« ««idttions d applic«- 
Iktn dâ« Rouvalles majorfttion» i> dei re'rai- 
tM dea ouvriers «t voua aoe demande! en 
Iwr nom, que cet examen ait lieu dana une 
entrevue k .\IT«S 

N Kn nip0D«e. J'HI l'honneur de voua fai- 
re connaître IIUP lu (.1 >mpafniieij acoeptent 
lenti-evue que vou« leur propriaet et dont 
vou« leur exgiiiquez lobiet Elles déairent 
que I« date et le neu m soient llxé« au 

Um firftn mot : tm 
MS membres (Si v 

et 35 174 ai 
«yiidicata mixte« et %4 MO membres (91 ayn- 
dicfits et 6 W membres de plu« qu'an lUt)). 

Par rapport aiu thtkm «»UVDMMéW 
active dea dKMrenli frwp« pruHaaionnei^ 
ta prt>priitio« doi ouvrivi eyndifite eol 
particule fil m tnporiMio dans k» «d- 
naa : 3ï % ; le« tTMÙnila, naiwtaiition « 
ooranieirc: : M % ; ke bâttanent 27 % ; et led 
fraduite cMaéMaa n %. Pmr O«WB on ■* 
ooaipta ou« t % «a ayndi^ate daM l'wl- 
falhire, 2 % ch&t lee domestiquf* et 5 * 
dans la Uvvaii do« étoffe« (vétenwDto et net- 

cojns 5LnirtTts   I^OUVELLES LOCALES 
DELIMITONS' 

Mou aDeiu déUmit» b fdftaa 
<a (Ana de BruaaBM 

^n >oumal balgej. 
l^uaailùt que ]'aua lu c«tta   Muiprvwilo 

nouvplte en irtns ügrvea, Je couruB. au pa* 
d ui) ctiev'«d de fiacre, mtemewer M. k Bor- 

ET REGIONALES 

^ DOn^e le« uaioaa sV'Uve & 177, 00«l- 
BÉ, «ni tient, a« Mioiel^ro du lAnmaierDe, 
rtaipltM da clief da rnyor das DélimitatioM. "f. . ,   . 

iJ*cn«nt Wlti> synAcato el Lai>4«3 merfl- — •< Si «la aet TRU. me dit-il I Hii 
W<A «e fdportuaaBt aiwi ; 167 uftiotia pa- P^ *^^'* > ^ f» "^«t paa fml, la Praace 
trônait« (S »16 syndical« el 359 574 mem- « «tlneli* 1« (rrelt>i, lÄranger nom suit, H 
bn«i ; 200 unions ouvrière« (i.3t)6 syndic^a "nl "'-' ptMJ't préwiir où ceUi «■arrêtera ; — et 
«t m.719 MnbTMJ : 10 ■non« mUm (ni bataaaM ta VOüL, il aiouAa . • H«ut-éli>* eu- 
syndicat« et 10790 membres] ; ce« uniona '"onfrnou» dea complication« Intematlona- 
ci^niploient 798 institution« divers«» au   leril*» ■• 
)&erAtt ftn. \   >« diMwi rorelOa et ouvris un œil tatarro- 

Le nomlMT de« ayndioats afrrîooleé ett, g'»'*»^'" ■ " '•«« Ciwlt», Monsieur, vont di^i- 
pnaaé de 5 H)7 avec !>I2 944 HKmbres k rili,"'^!^ ^ régjuu du bliioc d'Eapu^ni: Tenea, 
IdlU, k ktf;9 «viK 9:11.317 mraibr« k tln^'^x^ une dépArtie iv I.una : Le Goovante- 
1911 U fnons de syndK-aU agriootea »rou-'"«'' »AruviMi duiKUMl« un arbitrage poar 
pai««t S.M e>'Ddiea{ti et 1.088 786 memLrea M^imiter le baume «lu Fému. On dit que la 
(l,e dvfaul de'concufdaiice cnlre le |.»lal du Pni;>d«- veut te ri',^erver «mi bi«u. u* quo 
nombre des iivmbres de «viidicals nuricoles Sieiuie prétend giirtler le mooopo» de ea 
et le nombre de« membr.ià de syndical* «f-ltore Savea-vou« qu« le nouveau Bult«« 
dlU« fc de« union« fl 068 7M) ptovlml du|n.Hj.-* »ivait adressé, avant la guwre itah> 
biit qn« dan« la statietii^tie dea uniona de titn]iie, un uttinwMn noua interdtaant de 
•yndical*, owlnin^ »yndicats »-»nt romplè«! vrtKire du Thpt* Et ici, noue somme« «ur 
pour pbiB d'uni- unité, «oit qu'un même eyn-]lee dente ; je vien« d'exuédier un de mas 
dir^t faäfK' partie dd plusieurs uoioaa, soit M)tis-<~h<>fs avec mission oe retrouver les li- 
qu'une ■i?ii>e tmion U«cale adhère à une ou mHe« *. laiicien P«hgord : ü eat bétecom- 

'nif« uojoiis nalioitalea.) ; "v^ li-etite-eix oœhona, peut-dtre «'en tirer«- 
istaJt, au Kv }an\ier 1912,  141 OOIK-  1-:) «MJ» trop de frM«.   Mai« MM que J'«u 

du Travail, »v«: 2. WB syndical« 1 
rent. coiuptuiH 35Gü7() menabree, 

t'iiarffd de (téiimiler Vascangot de Bourgogne 
me (l-mande   une   autonwbüe.   L e«oai^ol 
n'esl fvts ce <(ue nous pension« : il se promè- 
n- bimucouri, «uriout* l'époque des amour«, 
il ne connaît «lors plus de bomea. frandiit 
'■■■■'<:-a |ej   limites,  bai    la    oainpa^ne^    la 

mpaiïne et la Franohe-Comté. cm m'af- 
li'^Tiie quon en a trouvé un aous te puntd'.'^- 
vi)^on I VOUA juger des   difficulté«,    Uoi- 
iii^nio..  Monsieur,   je  me »ois )WTsann«U»- 
innit chargé de délimiter le SoLssonnaia, k 
cuu^e de« harKOts  C.roye»-vous   qu •   ceta 

Le« pu.molions et nommationfl dans Ifl L^ * '■' **^*- *""*' ^^   '"^ Borné, «1 frappant 
gion d li(jaie*ir,iHHH- le mmielére de la «uei- ^'"" "" *••»««■ poudreux. II y a dant la Côte- 
-    [mrallroal v.(t.»emblablem«rt au .. Sonr-Î't'*''' P**! ^'.'^'J'J"; ."" P^^    ^'""«^   <** 

LÉGION DHONNEIR 
LA PltOCHMNP. PROMOTION DANS 

L'ARUïac 

credi 8 janvier, A 1 Hôlel de l'Univers, k 10, bA« rte  lordni*.  il n 
nal iJlicH'l '1 du liT junviw   haua les dijtni- 

bearee du iii.itiit, i 
« Veuille! agrée; 

fuis de nomma- 
tione de (jratid-croix et seulenwnt (rois no- 
mination« de granda-ofliciers : par contiv, 
le« nominations d- c-mnwtndi-urs et dof- 
ficiMs seront ni-mbreus^-s, do xm^t k vingt- 
Cin4 j>oiK It« premières. 

Pi>ur la diRfwlé de flraiid-oflicier, i.lii- 
aieuTs ciindidaL^ «ont «ur le« ran^t, parmi 

|U:a<lUel« l''S gémlTaux PMIOI, comtuumlaiit 
depuis \u-l.-s de cinq un« la division de Tinu- 
sie ; Oudftiil, nécemnient p:i.-*>.- üU CJidre de 
réeen« ; d Aniiule. commandanl !*• 6' corps. 

S'UGsons diint les 312 habilan's ciii; iii<«acé 
d ' ni" casticr lu figure si je ne les coinjire- 
n.iif paji dans les limites Maiä tout cela 
n'eat non, continua mon mterlooulcur, voiot 
deux fMm qite M. le MiniHlre étudie un« 
question msi>luhle intéressMnl une de nœ 
gruiidM indiislnes luitioiialeii. Suiis peu, 
vous en eiitividirz p^irldr : iiv.int-hior, M le 
Minislie a rt^ii une délégalion de« fubri- 
c.Lnts de bleu d'Oiitre-mcr. Vous comprenet 
de Ruite leur »JHialion. elle   csl   /«-mble : j    ^^  vlll.i Bellevue .siliH*;  r^ie de ta. Man- 
p.*ur eux, le. iW.mrter, c e»t les luer et, àl^,^\ Wimen-nx   el «j.pnrl««.nl à M   \.l- 

U. noua n.' pnuvo,« xieu : !fl loynul« <x>m-1 ^^^^'^ 5   ,,„, ,.^.i,„ ,(  „  j,„  „ ^f^^^ ^ „uil, 

iSKiatioi in diligiii caatOQani 
dt l'trrondJSMUiaot if« UU« 

Daa« sa dernièipo réunion, l'A. D. C A. L. 
A volé k» MLüK duixianta : , 

1* ConaMérant que Ifoauooup de teniUl« 
se Feignent des vaca«ie«B trop ktnffue« al 
doB jour» de congé trop mwnbreux ucoMiléa 
■ux enfant« ; 

Que ces plaiiitt» sont nuieible« au recru- 
tement (la nue écuUia i 

Considérant <pue M. le Mintatm actuel de 
riiiatruction publique a f»it connaître «on 
intention de faire ooauneaocr, dé« l'améa 
proobainâ. les grandea vacances au 13 juïl- 

RegMlani que M. le Ministre n'ait pa« 
préatalilii-nievit demandé l'avis dfla déiéga- 
tion« caAl(»aic« et de« «aeocialions d'an- 
dena élève« ; 

Craignant qu'on ne trouve dana la Sxation 
de la nouveli« daU un préiexie t l'augnian- 
tatit^m d« 1>L durtV- des vacance« ; 

L'AJJ C A.L. déclare qurfle verrûil avec 
plaiair le« vacances ©ommewor le 13 Juillet, 
mate k la condition expreaae que la lon- 
gueur de« dite» vacuncea ne soft paa aug- 
mentée et quH- la raitréc de^ daàee« «oit 
avaficoe propiirlkOfknelleinnnt, 

2* L'A D  CAL. conslatam que le« 
liluleuni, peiMbi<K k-ur [mniump. sous le« di»^ 
peaux, paaaeut tous pair l'Eeule normale de 
Sninastique de JoinriHe. et qui^ leur re- 

tir dana le« écoles on n<t tes utilis*; pa« 1*1 
eiiseidJruT ta gvmrwMtiquc ntltonnelle au; 
eidanta. inaiale d«^ 1« ta«iMi 1« piae preaeanl« 
pour que ce^le oégli^L-nc^« pronne fin «an« 
délai. 

L'Aseociarlion a en outre d'Vidé de deman- 
der au Oinfi^il déparKtnenlal de r|n>i8ir le« 
D C uniquement narmi le« omis dé^tnns de 
l'Kcùto lai<(U« ot a«' ne dén^igner que le« ci- 
toyens déridés II reniphr leurs foiR-tïon« 
d'une fae<in régulière. 

Enfin eilM demande que la francliia« pos- 
tale accotxlée aux D. C. pour leurs commu- 
nicalions avec un cfVUiia iKriiibre d'autorités 
eoit élÉMMlue & K-ui« oofTe«j>onrtÄncöe scolai- 
res avto le nnéuident et le »ecrélawe de. leur 
délégatK« dun« leur propre canton. 

DD8 villa cafflbriolôe i Wiffioreu 

u Signé : REl'MAL'X S 
M, f.amendin, dès qu'il cul reçu la lettre 

ci-de«3us, répondit ainsi ; 
K A M   Reumaux, président rte la Fé- 

dération Patronale Houillèip d'An- 
2in, du Nord el du Pas-de-Calai«. 

O'ai rionneur de vous accuaer réception;; cii&ïui^^^w.\wi•n.;T^i^K^^■^Wxl^^^^^ i"'""'*!*! "e '«briquer en'France lo! l^'';>;:-/i^'^^^^^^^^^ 
de votre lettre minformanl de I accept«Uen  nvindam le 15-for.>s. à Marseillo ; 0>uri,...l bl''"  d Outremer ;  mais k quoi  s^rvira-l-M   '"-™"*j2rniS 
do notre demande dune eiiUevue ii \nns^b^,^^,.   o^nmandaiil l.- H'A,IL.« et gouv.T-i<i^"''^^""-ler au delJMl,.-floU celte intéro-       '™" ^ nif""!'^ w" ™ 
avec la déiéfpition palronale. „^„p ^ j y^n ; Silveetre  mspect^urlérhm-: s»"'« mdiifilrie, uislallei là v» vou^ voulet 

ptoiis In date du 8 janvier qilo 1 nue d.- l'artilkrif à iiii-d'" l>imjiiiniÉei-   pr,- *""'' "^ l'*''" P"- p'>»du:iT le bien d'Oulremer 
 '■'"' •* 'sKknt du Comitù I-clmiiiue du (.'énie.  ' li'l 'l^i;-' i*-' veut *inc délimitatit'o logique et 

Pour   le ffiade d^* eommandcur, la lisi.'l'"^'"wle 
des candid.tts cnmprend 1-5 noms iwivsnb.      '■" ''» monwnl. on npporla k M. le Borné 

Les gêiR-uMi\ de divwion r-'âorie. du tu' '«' '"'"«? l>li pm'I'unt-. aux armea de la viiJe 
corp!«, k Monlpeltief ; Hulfev, ou i;i» coi-p<, del.ologne. 
k (iemioiil-Femi-nd : Surd'i, du 10* oori*, 
i\ Rmn»\s ; Pdiivi, de la 11' divi»if>n dln- 
lanlerie k Nancy ; f)ulhiiT, de la I6» <tivi- 
si<*»n, à Boutée» : Carbiller, de la 29» din- 
eifWt, k Mce ; Mollard, de la '>* divL'.j.in.    ft 
Rillen ; rtênirnt de Urandprey, du Comité 
ti'cliniqTi.'i du fj«''!'!.-. 

Le« génér,<ux d" iH'ig.idi' ßataill<>, de I in- 
fanterie roloniflle, il In ftl' bri^nle d'infan- 
terie, ."i ReBitreinunl ; I.^Wni-^ it Oslonna de 
Ctii)\i-lliiia àà' l'infAtnttnie CLHonijik ; Sa-^iii, 
Biiey, PiJal, de Si'-rmix. Biiiil, ririllol, Cou-: 
ilif^t, Maftinenu, HermKe, pa.isi--* nr.m-l 
ment au crtdrc d" r»''!MT\'o. ; Miltiie/.. Tarn«,! 
Fl'-urrI, liflp-niMea ; l.nnr-'iiF, giuv 

i dfî f.;tnp> -  : l.eb!is. aouverneiif de 

vous nous prL>|)osez. le heu et l'heure di 
dei-\ous A l Hôtel de 1 Univeiî à Arras, k 10 
heure* du matin. 

Il Wui'l-.'Z agréer, etc. 
Sigré : LAMENDIN". » 

*\ 
M Lamendin n convoqué l*-,^ membres de 

la Fédération Hé(t>oniiIe pour le mardi 7, A 
Douai, H 9 heure« e| demir au café ßellt>- 
Vue, m vue do i.rendc* touifji disposition« 
pour la réunion du londirnam. 

Je n'en voulu,« plm enifinire di.vanl.ige 
et m'cQ (U6 t-[iouvun(é. 

Maurice HOXORK. 

A nolcr que, eonlormément à la première 
réponce di-ji Compagnies, certaim'!* «'udret» 
«aiil à leoi' personnel ont édicté de« nouvel- 
le« C'indilions auxquellf« elli-* renouvolte- 
ifiiei.t les ruTivi^iiliiins qui anivenl k expira- 
tnm le 31 dteemtire 1912. 

Compagnie d'Anzm, noUmmenl. a éfa. 
ne écheUP de pensions variant 

L'Aanuairâ Statiitiqus 
du Diptriemeat du Hord 

IKS I.-« 

légorii d'ou\rii>rs   U'aulies. cuiniDp 
oiit déd^iii- maintenir !■■ -".ta' 

k rimrun d'eux, a ajouté M. f^ibot, conwr- 
» sa liberté d'action k cet égard en «' ré- 
rvant d'examiner te» moyens de faire, 
■B les scrutins ultérieurs, l'union '>épubli- 

eaiDe ». 
Pari«, ao décembre, 

H Bibot a ftiit Cunnâil^pe k M.  Poinoin'- 
'  r de hii rendre visite ce sou* ou dc- 

l^aEMtia. 

Nombreux blessés 
'Mmanc-be soir, *i coiirs de la irpréeenta- 

" IB du lliéàtre cinématogpapliiqiiL-  Eldora- 
l^& Slrabourf. un film s'e^ enflammé. Le 

, prie de panique, s'est rué ver,-» la 

notnbrAtses personnes (jnt é4é piéti- 
Trente f««imee ont   été    grièvement 

el ont dû étn transportée« k l'höpi- 

Uae vingtaine d'autres personne« ont reçu 
Hi bleaaure« moine gr.ives. 

Len« el 
! quo>'- 

Les Misem 81 la MMm Mm\i 
Diinani-lip ,i ru lieu, A lu meine de So- 

matn. une réunion syndicale. A l'un^intmilé, 
les mineurs «vndiqik-s, i^rèe une coiiféien- 
ce de M. (min*-, ont approuvé lattiltide des 
trois nyndicala : Nord, .\nzin et PH«Mfe4>i- 
lai«, et ont volé l'ordre du jour qui a Iritl k 
la «lepenelon dea cottsa^ions k la Fédi<ra- 
lion Nationale 

Le soir, i^ ime autre réunion, à AMberchi- 
'court, I« iiHiiiie uiiire du jo'JT [ut vul^ 

Le mouvement syndical 
EN FRANCE EN 1911 

Le < Bullrlm àf lofficc du travail .» df 
décembre publie i^is rfsullols du mouve- 
m'-nt syndical en France en 1911. 

Le w>mbre des syndicat« industriels el 
commerciaux qui ava^mi fait le dépôt pres- 
crit par I arlirl.^ 4 de In loi du 24 mars 18H4 

de f^rllyue. de h K* brigade d'infanlefie à 
Sainl-Quejillii ; Rt.-!i, d- l;i f" iMitfafle. k 
rteltoit ; \idal, de l'i brijïade darliuefi-' du 
l^i' ei>rj>s, ?i Clermoflt-Fermnd , 

Le ortiüMi-ur genMil W.w.-i?, le» inlen- 
danl« niilifaircs Arbinet et Fyikird. le méde- 
fin iiisp'Cteiir généiTil Févrnw. 

Pour le grut.^ d'offlelet de la fj'qlon 
d'bonneur, uonl insiTits lo"'is W riffieiers l^''- 
n/'iaux et ft«similre qui n'cnl ;>rlue)Ienient 
que In croix d< chevalit-r. Parini cetiï ^11! 
«ont désignés pour recevoir la roseue. ci- 
tons : ^   , 

1/^ gén-'-roux de Conlades-Git'iiv. de la 
2« briftide d.- ehasseiirs. à f.un«'-vill!' '. Trat- 
f<iid. de la lie brigaïe de cnvahr.e ri .\lRé- 
ri». k Médéii ; C.uenier, gouverneur d.-- Mar- 
Miill-' ; t;aiIlard-IV>umiiïet, ndjüinl à i ins- 
pecl/air peimnnent des retn'uite« : de La 
ViUesire^ix, de In Ire briaiide de hnwariN. 
à Verlun : R< 1 lin, de la Ire brigade d" Tu- 
nisie ; UiUii-18, d.; l'\ 6* brigade hi.= de «ivn 
lerie au camp de fUiAI-n« : d* Fimli'nillint, 
de là 3' brigad.- de ctivater!- d'Alji'Tie ' •^'• 
tif ; B<^tnimelli, de la t)ri;^rtde d .irl 
du 20» corps. !i N»nov ; r.liir.-( de U Ti 

Le dévi+^pj). 
brnncJie« de iuiliv^i'- lnin.auie l.,i 
lir lii nécemit« do nieiire ù la dispo 
l'mdiislnel. dit c^iimw ivant,    de«    iiislru 
menl^ d*- ■recliewHes Ci«Kieii«am »ou« le »ni- 

"'>''"!■] liiiiiiiin de volume le maxiuiu'ii de renseï 
nie Mgnemenls 

A ce poinl de vu« r^nd admirablement 
l'amiiKiiro -i|.:'tistupie du d^-partcun-nt du 
Nord, dtinl le «iMM-ès ne fait qu« «ai-crollre 
clinq^ip ;iiH)ée l.iippurllieii du 8J' tome de 
Ci'Ue publient ion de preiiii'-r centre eel la 
mnilleiire preuve de BJU uliUié et de su va- 
leur ineonteslaMes 

M. Il^nri ^Jr■r■tc.^. clief d-* divisjon lu>nn- 
rairc k l.« prèferlurc du Nord, qui nôdige 
l'annilMire en collaboralion «vec M\l Oe«- 
nnHwenux et VuiiJtd'm. chels de divwiDn. 
a'ttll.-iche Ä tenir cel ouvrage^ a\i cimranl de 
■(oiile.s les créwtK»ns et modilîciiion« de m* 
tnipurtJiiiis seivices pnblK-s, du «V-vclofv- 
menl <l*s ii"wre6 publiques et priv-f-s d"»*«- 
Ri8t«n''e. d iiisuraticf et de prévoyane« wi- 
eiale.-* cl d'en i-entjre la lecture auisi al- 
Ir.iyanle que pi>R«ible. 

L'aniiiuiire contient, outre les rensetgnc- 
menU le* pliw pr-'-i-is sur l'iir^cinisation ar- 
tuclle, de^ iiKttcatiufii tfC'# précieuse« sur 

I riiydnigraplne, la topographie. I hiaion-e du 
: d«:»purteiue*K . il diMiue l-w biuguupliies des 

'/l.;,'7.|'|pei-i>unf.;tlitéi le.s plu» iii-iniuoales dJFpii- 
'■"'" " Iniej, diiis l'anuve. Et la ollcclion complète 

d' f.'iivray.' eiiit.slitiifl, à cv poinl ili'? vi;e. un 
ii.miMiiMMi^  lii.-.lMrÉi|uc du plus tiaiil inli'ii-él 

L'iiuvr.!«.' est en vente, nu pri\ de 5 fr,. 
eli««7 raMlcii:-, nie de Valiiiv. tM, et il l'iliipii- 
mene IMii.-l. M;e NulimialV, 03, 

ire^u, 

Tm» tes meiiM'-^ ont é»* fouillée 
M   ViHrrte a été prévenu. C'est »ouiemtnl 

quand  il   aura  dres-^   l'inventaire   de  se« 
meubles iju'i-i; coiintiltra l'éteiiduL du vul 

Di eikrioUt tanponoé 
par IM iMOBitiva 

A. 3_.OOS 
Lundi, veil, deux heures, ù 300 nic'res en- 

\-iron do la uiu« de I-oos. uu passage à ni- 
Vfiiu de 'a Iqtne «te Lille k Eniinerui, «'cat 
produit un ac-ident dant le« conséquences 
tur.iicut pu être gr.ives 

M   N   , demcucaitt rue des Meuniers, à 
Lille, qui revenait d'EmnM-rtn dans un ca- 

tbTÉolft, allelé d'un chevaL  voyant ouverte 
"^ila bartiire du paasage k niveiiu, »'eogagea 

' sur la vuie 
1)1. «iiL itWioe moment fruiii. — h im« 

allure niod*r^<', fort hetihusemMil. — uae 
loeoniolive i-n m'iniriivre • 

1* mlKioiet. pri« par le Iraver«, fut oro- 
jeté «ur le re*>or<l de U vuie. On le releva 
rti piUMix état. nir>is m M N . , ni son cheval 
n'étaient blessi-s. 

\..\ gar<le-h'Trière ft décltré que le «ifinnl 
qui atsmil dit l'aveilir du passage de la I-J- 
cunijlive, ii';iv,>:l p'i'^  fr'TKtumné 

CONSEIL JUNICIPAL 
L* Conscn municipal s'est réuni hier «oln 

* 9 bewaa un quart, sotri la présidence du 
maire, M  Oiar*,« tJHesuHe. 

Il a(k<fS^ ^'"^ discussion divers rupput« 
d« pea d'ln*i!>^t oui concernent le« 1, Trajii 
de contentieux ■', i'i vidange dm fuesea d'ai- 
sance de« l}atiiuai&>t commuii.iti.\. la venta 
de vina pavé«, la miaine populuin» de lu 
rue Fiimbeile, le« fmf« d<» locntloii de* wilte« 
municipale«, ladmiaeion en nun valeur -le» 
cote« irrécouvrablee, l'lfleialU^i('n dw» pM-u* 
tonerres et des devantun« de balcons du 
Nouvetiu TlW-ûlue, etc. 

Liiif he. ! 
„.   1(1  36'' t>iii;:ide tlinfant^ie  h  Anjlers 
Sui.wbie. de h. tij- bngode. h Agen : 'Irellel 
d.' la ltri(*i<le d.- cavalen.- du 1,7" ftps    t 
MoTrliiuban : t^HtlW,  de 1 »nfaihlen-' col.»- 
niale, comiiittDdarrt k-^ lruiip.-s Ü.' l.\fnil'i'    ^  _ 

ét«l mi 1er janvier 1912 de 10.380. comptant; ^uab.riale ; Gaiitheion. comninndant de ! i • 1      ,    »    «      1 
l.:.2H;i9 adhérer.!«   ce« syndioeLs    «    *■■'britfnde daililleri.- colomul... à Paris |;|   m\t   UmM   à    BOllêgHf 
comiK)s.uent    de la fni.on    suivante ; 4 HBS      On (t-n.n"n'e egati-nienl que iv« v.uuann i- o n 
^vndicjUs patronaux avec 410.1*) adfe'renls troupes du Maroc ne wui| fMi« oubli«'''«, «t M (Jt-orpes Jaeqiu», 27 ana, iiia Deine, 
(itt svTiitiral* el fi iol membn-s de plus I quelles timdpont une p!;M'.' reRpetU-ihIe — et A Hi'ukjgne, a .-u l,i j.inhe g.uulie é<.T!ise.- 
qu'en 1910, ; TviK .-«vndiCfilM ouvrier» et pliinemenl lUHtifh'e — dans U pi'umolion: p,ir un wagun, sur le qviii Cliiinzy. L'état 
1.06i.lL) sv-ndiqués (dS syndicats du aM>in«|qin vu paiullru. • jd-i blesaé e^l gr.ivu 

LE3 PLUS BELLES 

Cartes ^ 

^ de >?isife 
—sî 

Us ml» cMm, lis mitiix silgihi 
•ONT FAITE« 

à l'Imprimerie da 

PMWÈt PU MO»n 
27, rue de Béihuno, LILLE Ç) 

=4/ 

La Oneefl émet un avis favorable an pro- 
jet de budget, pour lannéo 1913, d*' l'adtiii- 
nJatration du Bui'eau de Bienfaiaaiice- 

(^e proj--! prévoit : «n n-eetlea, un« e<,m- 
nu- de 1.(«7.049 fi-anr«. En dépense.« une 
aoMmn d« I.OM.8«4 ft*, et iatase dwpombl« 
une somme de IHJ francs. 

La situation du Nouveau Tln'-fttre 
M \'aldHrié\Te donne ledur« d'un nsaet 

k«ig rapiwK-t sur lu situation du Nouveau 
Théfttre 

Ce rapport, [UirticulLèrement dur pour M. 
l'areliitecte Cordonnier, se bermiiu' amsi : 

Nous arrivitns ^ une déi>eftse lolülo t^iga- 
g*b d.-2 9U6 H9i tr  49; 

Les rr^'-dlts régulièrement ouvert« A ca 
jour, s'élèvent k 8.979.0H0 fr. 82. 

II reslx^ k notre diapoaiUon un crMH da 
7» 186 fr  33. 

Vi>lre C^nmis^ion, faisant eienne« l<>s ré- 
serves et cr!liqu"s formulées [xir 1 Adniinia- 
tnili<)n iminieipule en c«- qui CLHicenie I l'ta- 
l>lisse«ieflt par l'architecte de« devis pnmt- 
tifs. <4 reftréttJvni que lea pruntère« évahia- 
tions aipiit été taitea «i lé^i-reinent, vou» 
projK-sj' de donnicr votre apiipi'batuin aux 

ib d->rinttito'i>r,''t«-niés par l'juvh'rteclf, et 
de voter les erédjts siipf*''mentalre« rteniau- 

d<«it le total, y compris les cré<lil* pré- 
eédemnienl vot^ pr*r VIAIH dan« voa délit»»-- 

HM aiiténeuret.. f--lévt k2.ZÄ2a9fr 14. 
«<ais la riwHlilion qu** le chiffre des tHinijrei- 
rc-i dus à l'architecte pt»ur lout»w dép^iWea 
en excès »ur la devis primitif de 2,4«».K14.ö 

I réservr jusqu'au jour où vtw» aère», ap- 
pelé»: à stfltuer sur le« décomptes déflnitifs 
de toutes les «iti»pn»ic«, 

X'oir« lj«nmisaiDD, prenant m-le des délr- 
Ix'-itilious faillis iwir rarrhilc. I'L ni)«;fS'*w:it 
la lixation ne vurielut de sta uemiere chif- 

de dépenses. Vuus ^>nqio«e d'alfimi- «'»n 
alteniion sur la néc(«si1é de s" renferm«^ 
dnrrsiivnnt dans la fimit^ d»» trédH;^. que 
vous lui ouvre« anjonrd'hui pour l'exécution 

enln'i>risi9 *■» eoiirs ou cidiu^'^ea ti c« 
ji'iir,  et  sur la gravité des  r»'«p<»n»abilil«« 

'   iiiiaires,  qu'il pouiiatl   enonM-if rivera 
'ille_ en cas de nouveaux dépuse'ini nl* 

non iualiiii!*. 

Le rapport de la Coiailiirilaii dra llii««ee« 

M. Léon (ioliert dunne lecture d** la fin du 
rapport qu'il rédige« au nom de I« ('jimmifl- 
«ion de» finances, Ti«(iport dont la premier« 
pirlic avait été lue et adopt'-e au oours d« 
la d' miéri> «éiuioe. 

Il .xi»l,'ve Cfiilre ce qu'on a éorit au »uj'-t 
oe lasAMMiK» ttu^ Ytetuards^ nNiiu« n^ ^ou. 
I<m« nulli-ment rtWi&'sr des économies suf 
i''s pauvres N'His vouk-ns a«»>pni'îni i>nuve- 
gardef tés droitit der- vrwi« pauvrea, M 
^■cartanl r< nx qii; simiMent la pauvreté. .. 

M. «îiarIeH Pelewilte approuve «e paro- 
Iffi 'il !H. Llégeni^-Six déntmce hm soi diMinl 
iminn'Brt (*f»i-di««ni mnirat^e« qui exi»l«l- 
lenl l'iiHsistanr epiiMii|Ue.  1. 

Le (>in.'ii-il *'-'ide de né<tujre A ÎUV) finnca 
le i*utisi(lfi arcoi-d<'i fi l'ucuvre des InviilideS 
du TiAvail, par contnn Nie augmenle da 
HdXi fr In subvention aHwiéc * Tcruvre dea 
crùche.ii 

l,a rfii «ftifin des CTftches sra étudiée par 
la floihnuÄton d aesistnnoe qui verra «'d y a 
11.11 dùlabltr uiwi nouvelle crècjie k Fives. 

lin pifwa awx déiw«i5es extramTdinairea. 
Le rapport de M.  üul-it est ud<v**- 
Le budget sVlablil ainsi : 
Kteell<^ ordirui-iiTj  ; 
«.«ellw extmordineii-c« : 
Dépen'^''« ordinai.e.-» : 
l)éiM'i>.ses  cxtruoi'dir.-Ä'es 
Hxeédiiil de i»cfU«j : 
M. Paraicntief «divsse au ntim de «es aA- 

[i-'ui-h d.s ((-l.ciîati.»ii au i>iipp<>rleur du 
liùd^el, M. l^tin Gob<«-l. Celui-ci itmiTC» 
tous ceux qui l'onU aidé dans *i lAetie. 

Kiüln U. iÄarlc::; DefcsaBe déclare que -U 
silu^ttod t'inancière de la viUe se j.nésenlcr» 
ù laveiiii- dans les nieill'iuii-s coiid;ti"ns. " 
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FralIletoT) du 31 décembre 

Les Mémoires 
a'DHGominimire de Police 

par PIcrra ZACCONE 

U Mälton du Damné 
— Vous, Moneieur. dit-^l. avec un com- 

demporläment. Qtte B»e vou- 
|>Toaadooc f 

~ da II s'aiTM« auaaitût. 
, a ngard s'était aboiasé^iir Hiomme au- 
I 11 «ndresaait, et )c sentiment d'irrita- 
I avait aussUM (ait plieo a une aorte de 
' '-Il m«tée de pilié 

était \k   tevvit lui.  grelottant 
t ré,.^ : le Rtathtnircux n'avait 

I tw pal'''l<>t pojr «e gârcuilli' des 
-« 4a la naisan. 

i paA d'ailti^iin ^ douler de 
r du temps  ann mg&rd était Iriste, 
"■-[ dune hiunrtf'i résignée (ffleu- 

I mince» 
l-moi,    Uonsie tr, répnndil-il 

r ; toat k llMira )e voua «i ob- 
I n'« semblé qoe voaa prentcx In- 
^■1 nui Me   «nlam qui vMnt de 

j «el 1 - -v,iT : oh^R Anvrt «we 

«mu« I '«-u i f 

iKA Wattaalear, MHiIoment je désirerai« 
voya adrcMirttnc qiiwtion k w «ujoL 

-LaquattcT 
— Voua m'y autoneei T 
— Je vus éc-Hil*-. 
— Eli bii-n, je désire savoir si vous con- 

naïaacz cotte eaiîant. 
— Moi ; 
— Oiii'l nom pitrtc l-J'ilo ? ï-at-etlc bien \n 

Tille Ü«' l"htiirmu; qui l'acoiipagne ou ne »c- 
riut-<:c p'ia plui'H une parente ou une êttan- 
géi-c qu li aurai! n« leiUie i 

.\Ib"rl eei^ilail, et i niflOurc qiK? l'homme 
parlait, un nnluneibl lout :iuuveuu «c fai- 
sait j<i.,r dai» son espriL 

Quand son uitefi<M.'uteur eut fini, U rc- 
nwi« la t£ic. 

— J'auraia ét^ très désire ix, Momietv, 
répon<lit-il, de «a(i«fa>rc k !a dem mdc qu« 
voiw m''ii üacaar i, mai« itgn:>re luoi-nuème 

dont vou« me parlez; 
' de «a beauté, 

 plo-t piéa. et G'eal cv 
q'ti explique, aans la justifitT. l'indiscrélit^in 
que jai amouae. 

— Akir«, vous ne la <M)nnaias<'z pa«... dit 
l'iacniinu .ivec tnatMsc 
_ C<^L la première fo,« que je la vols. 
— Et v<>u« n e^piirex pas ta renoontief de 

nouveau ? 
— Peut-être. 
— En ee cas. virs avez quelque cliânc£ de 

aavov qui «11*; saL 
— ProlMtblencnl 
— Bit tMca, laissez-moi vou« faire nne der- 

nière prière. Voici nwin adrea««, V<HH |K»iir- 
re« prendri> sur m.u tous le« reii»cmw 
nunU q;ie vous jugt^rex Ttecpaiaif««, et «i 
voos pjrvriKZ a déc luvrir fuclque uhoae, 
promöl*ei-n.oide me venir voir. 

— M.iie .  y- ne «i»... 
— le vou*. -'Il f.inj ire 
— Sou doM, Mojsie ir^ «I canpias fi» j/t \ 

queUc cat la perâonne dont vot 
j 81 ûié frappe de m grkoe ti c 
j ai   voulu   M voir de plut pi< 

ne manMiKToi pua d lu pro.ucssc que i<; vou^i | 
fsu. 

Sur ce« mou), le^ do-ii homnes «o M-i«-. 
rcreiit. 

■Il 
tn vkii «nU 

Deux j'iura plus tard, vers dix lieure« du 
luatiii, M. ViUoneive vinuil di' («jnélr* r 
dan« a<'ii cabinet, uii d'habitude avant dé- 
j-flUKT. Il allait examiner queJqutw-une den 
d»at>ter8 qui lui par«L»äaii-iiri mériKT une at- 
b-ntion particulière 

M. Viliencuve était jii^e d in.'ilr'iction cl il 
a)>portait dans Ci-s tonctio is imi^ii-tunte« une 
inl<tllig<-nc*', une baute ir de vut qui l'a- 
voieul. drpuw longtemps t^-tiigue « lealiiii<^ 
et il lu cuiiftid4-rBli-m «le l'>utu la niaigislru- 
lure 

Se» conseil« «aient rocherrhéfi avec »iw 
déférence emprossal«, et »«.M apprêeiathjna pt'- 
«aient d'un grand poids dan« le« déciaiona 
d.* jiigüs 

Son enbinetse composait d'une graiioeaûl- 
le, k l'omeublement sévère ; «on biu-eau eu 
occupait te niibeu et pn'i de la clicmiiiéc, 
non Vùn d« la fenètn-, il y avait un aeoi>nd 
bureau oil «e tenail d'ordinaiK- un coin- 
ini» chargé de prendre note de* inten-oguloi- 
rr«. 

Ce jour-li'i.M, Villeneuve était «eul, el mal- 
gré lepliquiriei\«ait afin frmt, iine»w(wfac- 
lion non équivoque re!^lendi#wa*t sttf «ea 
trud", chaq'te f.ii« que son doigt feuilletait 
(es d««omnntri qu il avail »ou» lea veux. 

Avant de pénétrer dans .'wi cabmet, it dlait 
all,- enibraâser Jeanne, el cmnwe fi«*l»ci 
remarqua 'e vi»liimineux dL'*snT qu il por- 
tai) «ona «nn bm« 

- Père, lui avint-f'lle dit avec iia «Qunre 
im peu ontninl Viiiv* nllw cnc*!^ pr^par*r 
la eondaamaUuB da fuelqaa |MM «oopar 
U«. 

M Villeneuve prit le Irunt de l'euXaiil, et 
le tmiïa longiiiHiitMit. 

— kiieux qui- oi4u, ;kàre petit«,répoïKlit-il, 
avec une ^l'avilé «ou« laquelle |»ri,'aH une 
jHtinte dir <iiie,- lette Ims ce «ont deux C<JU- 
i'nbleö que je \nvi Irupper 

— M<in lik^ !.,. lit Je,uine en joignant le* 
inaiii«. 

— Et M mes coiKiu«ic4i« fini odupléo«^. 
CoJitiiiiM M, ViHeneuve, ils senmt tous Ic8 
di''i\ I iirubuiiiH^s il ■: perpéluilt.' •> 

El coiiinic li: iiiuguslrui inotlait fi pronun- 
CiT C's «leniKT* mot« une eiiipliik'ti' qui ne 
lui était p.LS habituelle, la Julie eiifaiH ie;^ai- 
da :i',ii pèie twtx ètonoemcnt, 

-- 1-es niftlhciireux r , bulbutia-t-elle avec 
une atir'.ti d'appréhension. 

— T'rtniuve« T.,. 
— Dama ; sungec donc ' li per^iétuité ! 
— Ces' tiHn u^, rti effet, et qu« dirais-t'U 

doiHT SI je le confuAM km WMUA de ce« deux 
malheureux 

- E»l-ee que ja Ira coonaui ? 
- Sj.ns doKe 
- Afi : vite : parlez alors. dtlQ»«Ml %mM 

noiivi. 
— Eli bi^. l'un «appelle M. Cliarte« é« 

Heimr'ville. el loutre.. 
Il n'en mil due davantiigc. cnr Jeanne 

Venait i!.' j'-t' r un cri el lui «vail arrucUé 
soB portereiulie. 

— PI ! fi ! dit-cU'*. en embraaeant aon 
p^re avec ime tendre effui^ion : c'mrt mal 
d'tDapirer de t Ute frayeurs k «on enfant '. 
• C'aat donc de ntoi «iie voua «Un vous oc- 
mper * 

-'Oui, nia fiUa.. 
^ Ah I Chartas «an Wen heurvui.. 
— Et Ml.. 
— Mui..., man père ttoi '..  je n'ai pa« 

nJIfwi^ii rsM« bcure pour vous renMTcier «t 
va<» Mair 

M ViUeneuve «MU MtA 

s'il éUit re*lé laie seconde de plu«, il auruit. 
écLàti en iwm^loUi .. 

Ma« dus que cette émoUun «e fut un peu 
calmée, il étala tlevunl lui les divers pur- 
cheniiïis qui gonflaienl le [xirte^txiille, et se 
mit (1 les Iriet et a les examinw av.>c loule 
ralleiition ijti'ttn pèn* peul ap[iorlcr dans J 
■ne »eiiibincàe attire | 

Unu heur« se paaaa de la sorte, et it avait 
déj* paacouMt la plus grande parlie dt« do- 
ciuneiil», lorwjiie la poile du cabinet «'ou- 
vril et qu'un buiäeior entra 

— Que demandci-vou« î fU M Villeneuve 
en relevau4 le iront 

— il V u 16. nV^'^'t Ihinssicf. nne per- 
sonne q'u désire p.irloT * Monsieur. 

— Quelle est cette personne t 
— Vt>:ci s« carie 
M ViUeneuve jet« un regard sur la carte 

qiiun lui preAeiUu.il. 
- bour.^aull !.. dil-.l, d un ton vague, 

ronmic tell e-.l clierché à se rappeler . je 
ne oiMinaiB personne de ce nom — & tooin^ 
Q.M m is e''«l impossible 1. invraisem- 
blable ! — iih ! nimpoilo. je veux voir, fai- 
tes pilrer, D'>minique, faite* entrer, à l'ina 
l inl '. 

Et pendant qu« l'huissier aorlail, ni \ il 
loneuve se levait, »u proie k une agiln.i-Jn 
qui ne lui avait p^vs penitis de rester en pla- 
ce, 

V> même inslant, deux cris parurent k m 
fo,s. et M VUleiieiive »^ précipita dan« les 
bi'ii:^ da la pcisonne tiu'on venait d'annonr 

— Buursault - fil le Jufi^ avec rucccnl de 
la jciP la plus sincère. 

— ViUwaiiv.' : répondit oetui qui était 
1 objet d un si clmleareux «ccuaii. 

— Toi ! k Pari«, et defuus quand 
— Depuis qu^que« jour« à peine 
— SALS-IU que vuilA prêt d« viugt 

que Js oe t'avais vu l 

— t:'esl vrai. 
— Et .i!iiw»-lu Lut depuis co lempa-li T 
— Ce aérait bien long à le raconler. 
— Au lait, tu as rHiaon, n«u« conaecra- 

rons ime soirée apéria)-* à eiv soiivnm-s «* 
j'en pnrfitiwui p«>ur le urtweniw m« (lUe et 
iiion fil« Mai» toi... lu e« heumw •« 
nioina T 

— Tout à fait- 
— Iti<j>. . 

Suffisamment 
El tu es toujours un   gmnd   rhassear 

devant Dieu  î 
M. Buureai* «e prit k sourire 
— Tu te rwppaHes. dit-il, avec enjouement; 

o'étart notae grande pasaion 4 tous le« d»:ui; 
«h bien ,luüB les d^-fauis de ma jeimeasejo 
lea ai conut-rvéa.   nuus ce que i'ai gardé 
       nébi     ■ "'' surtout,    c'est l'titlachetnonl' injbnmlabla 

V de venir t« 
aux amiUéi'.^ J'nutrefois.et mapremiére pen- 
•ée, en tombant * Paris, a éft *" 
_, .rer la main 

M Villeneuve n« M raaaaaiutt pas de re- 
garder «un «mi. ^ ,   .1   .   ■ a 

— C'est qu'd n'a paa changé ! a é*ria-4-« 
ailui-3 ; vingt aiis ont pu i^oaaer sur anft 
front «lins y déposer 1o «Kundi-e ride Ali I 
r.-ii voit bien que ta vie a toujo'tm *\é hen- 
reuse cl nu« le« chagrins ou le« aoirt« 
n'ont jamais abreuvé Ton cceur damwt«. 

(.4 lulcrel- 

OMOGOLMT 


